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*traduction :
Vera Rozanova interprète seule la dernière œuvre de Tchekhov. Elle remplace les comédiens  par des objets du quotidien
(lampe, valise, bouilloire, fer à repasser) et une marionnette dans un théâtre aux effigies poétiques. La pièce résonne
avec l’histoire personnelle de la metteuse en scène, originaire de Saint-Pétersbourg en Russie, qui a dû quitter pour un
long voyage ce pays qu’elle aime mais qu’elle ne reconnait plus. Le spectateur y découvre une ville vide de sa population
lors d’images en diapositives projetées. Poutine, Staline et Lénine sont devenus des poupées russes. La Russie de la

metteuse en scène semble disparaître comme la Cerisaie de Tchékhov." 



le murmure des planches

Une histoire russe dans une valise.

En bref :  Dans une proposition plein de surprises,  Vera Rozanova propose
une lecture intime de « La Cerisaie » de son compatriote Anton Tchekhov. La
pièce devient le miroir des espoirs immenses et des déceptions que la Russie
connut un siècle durant. Un spectacle délicat et émouvant.

 Si vous avez le temps de lire : La Cerisaie conte la fin d’une époque : celle des grands 
propriétaires terriens, des moujiks reclus dans les cuisines. Elle donne aussi la parole à des rêveurs 
et à des hommes nouveaux qui veulent changer le monde. Aujourd’hui que leur monde, à son tour, 
s’est effondré, que l’espoir s’est métamorphosé en déception ou en nostalgie, la pièce de Tchekhov 
prend une nouvelle dimension. C’est justement, cet aspect qu’assume pleinement Vera Rozanova 
dans A travers la Cerisaie. Elle le fait avec d’autant plus de justesse qu’elle parle de ce qu’elle a 
connu. Ainsi, de temps à autres, la manipulatrice s’autorise à briser le quatrième mur et à nous faire 
apercevoir des bribes de son enfance à elle. Les histoires de Loubiov ou de Charlotta sont chevillées
à la sienne et nous touchent d’autant plus.

Mais La Cerisaie subit une autre métamorphose : elle prend souvent l’étoffe d’un récit. C’est 
pourquoi, les évènements et les répliques de la pièce de Tchekhov s’inscrivent dans une nouvelle 
trame. C’est la logique d’une narration spectaculaire liée à des objets qui prévaut. Voici que surgit 
depuis les cintres une valise pleine de souvenirs et de possibles bifurcations de l’histoire. Voici que 
des poupées russes découvrent dans leurs ventres bombées des surprises et autorisent des 
digressions ou des associations d’idées.

On ne cesse ainsi d’être étonnés au cours du spectacle. En effet, le plateau, baigné dans la pénombre
et apparemment dépouillé, regorge en fait d’objets magnifiques que le très beau travail sur la 
lumière de Lucas Prieux met en valeur. Et chacun de ces objets a été choisi avec pertinence. Sa 
valeur métonymique ou symbolique emporte l’adhésion. On croit à ce Lopakhine à la mécanique 
réglée et inflexible de réveil, à cette Loubiov qui brille des mille éclats désuets d’un samovar. 
Vera Rozanova donne sa voix à chacun avec un grand talent. Reste simplement à savoir si elle ne 
pouvait se passer parfois d’une telle pléthore d’objets…

L’objet à remonter le temps.

Ce qu’elle sait nous montrer en tout cas, c’est que les objets sont des machines à remonter le temps, 
à recouvrer l’enfance. Cette nostalgie qui affleure, nous la ressentons à voir un vieux vinyle animé 
avec humour (une autre qualité du spectacle). Nous sommes contemporains de Tchekhov puis 
soviétiques et puis enfin Russes. Voyage dans le temps, A travers la Cerisaie est aussi la découverte 
d’un domaine que le travail de scénographie et la finesse de la création sonore nous font arpenter. 
Un joli donc moment, et une autre manière de découvrir un chef d’œuvre de la littérature russe.¶

Laura Plas

publié 11 octobre 2016

https://lemurmuredesplanches.wordpress.com/2016/10/11/une-histoire-russe-dans-une-valise/
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Veuillez écouter le podcast en cliquant sur ce lien : 

https://rcf.fr/culture/travers-la-cerisaie-theatre-dobjet-hennebont

https://rcf.fr/culture/travers-la-cerisaie-theatre-dobjet-hennebont
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